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Conférence de presse

Je suis heureux de vous rencontrer pour un premier échange, me permettant de
me présenter et d’aborder les sujets prioritaires.

Je  veux  vous  dire  d’abord  ma grande  satisfaction d’arriver  en  Nouvelle-
Aquitaine et en Gironde, parce que cela a beaucoup de sens, au plan personnel
et professionnel.  

Un sens professionnel, par rapport aux compétences que j’ai exercées dans ma
carrière,  que ce soit  en CL, au sein de l’État  au plan de l’aménagement du
territoire  et  des  transports,  de  l’administration  territoriale,  des  CL,  du
développement  économique,  quand  on  regarde  les  enjeux  de  cette  grande
région.

Du sens au plan personnel, des retrouvailles avec ce territoire dont j’ai appris
à connaître une partie (à titre professionnel et personnel) et que j’aime, c’était à
l’époque la région Aquitaine, ayant effectué mon stage de l’ENA en préfecture
en Dordogne en 1986 puis avoir été préfet de Landes de 2007 à 2009, venant en
réunion tout les 2 mois à Bordeaux.

Une cohérence avec mes fonctions précédentes, déjà dans le Grand Sud Ouest,
en  Occitanie,  sur  le  sujet  de  la  montagne,  de  l’eau,  de  développement
économique et des transports, la mer. Je suis régulièrement venu à Bordeaux et
ai travaillé avec un certain nombre d’acteurs de Nouvelle-Aquitaine. 
J’ai dans mes fonctions précédentes, noué des relations de travail très positives
avec le Président A. Rousset, les exécutifs d’un certain nombre de collectivités
territoriales, le président de la Chambre régionale d’agriculture...

La Nouvelle-Aquitaine est une grande région, une région puissante c’est la plus
grande région de France par sa superficie et ses 12 départements. C’est aussi
une grande région par l’histoire (Aliénor)  de  ses  territoires,  la  force de son
économie et la beauté de ses paysages.

C’est aussi une région qui attire 20 000 personnes de plus par an depuis 6 ans,
avec des situations géographiques contrastées.



Je crois que c’est surtout la diversité de cette région qui en fait la richesse : la
mer  (723  km  d’océan),  la  forêt,  la  plaine,  de  grands  centres  urbains,  la
montagne, la ruralité.

Des fleurons industriels dans le domaine de l’aéronautique et du spatial: Airbus,
Thalès, Safran, Dassault,  Ariane Group, Heraklès mais aussi  pour l’industrie
Alstom, Legrand, Total.
La Nouvelle-Aquitaine, ce sont les assurances : MAIF, MAAF, Groupama, la
première  région  agricole  de  France  et  une  région  de  premier  plan  pour  le
commerce de gros comme de détail.
Très grande région d’agriculture (la 1ère), conchyliculture...

C’est une région de culture avec 8 sites classés à l’Unesco, de tourisme avec le
Futuroscope, la dune du Pilat, le festival de BD d’Angoulême, les Francofolies
de la Rochelle, les fêtes de Bayonne et de Dax, le festival du livre de Brive-la-
Gaillarde.
Tradition taurine

C’est une région de bien vivre : faut-il parler du vin de Bordeaux, du cognac,
du foie gras lorsqu’on vient ici ?

Je trouve qu’il se dégage de cette région un souffle et une ambition, et l’envie
d’apporter ma pierre à l’édifice comme je l’ai fait en Occitanie 

Cette diversité, je veux la respecter et en faire une force.

Mes responsabilités de représentant  de l’État  dans le département et  dans la
région, je les assumerai avec la passion pour le territoire, avec détermination,
avec l’objectif d’apporter des résultats concrets et des évolutions dans la
vie de nos concitoyens

 
* * *

En prenant mes fonctions, je me fixe des objectifs clairs, et une méthode pour y 
parvenir.



Au risque de surprendre, je vais commencer par la méthode, et vous décrire ma 
méthode.

Le rôle d’un préfet c’est de faire le maximum pour rassembler et avancer 
ensemble. Je rechercherai toujours le partenariat, le dialogue dans l’action 
et assumerai mes responsabilités naturellement sur tous les sujets régaliens

→ Aujourd’hui, les compétences sont partagées et - il faut bien le dire - parfois
enchevêtrées,  souvent  très  difficiles  à  comprendre ;  les  capacités  de
financement le sont aussi. L’Etat et les CL se tiennent par la barbichette et il
est  indispensable  de  travailler  ensemble,  d’avancer  ensemble,  de  réussir
ensemble dans l’intérêt de nos concitoyens au service desquels nous sommes

Le Préfet ne peut donc plus agir seul. Préfet, ce n’est plus un sport individuel,
c’est un sport collectif, et je veux jouer collectif.

-  Je me situe dans le partenariat avec les CL, les élus, les forces vives, les
acteurs économiques, les associations. L’objectif :   d’aboutir à l’intérêt général.

Ce sera vrai par exemple pour parler transports, encore zéro artificialisation net
et pour tous les sujets sur lesquels nous devons nous parler et avancer ensemble
de manière positive.

-  Je  serai  au  soutien  permanent  des  entreprises qui  créent  la  richesse  et
l’emploi,  des  agriculteurs qui  assurent  notre  souveraineté  alimentaire,  des
viticulteurs qui font rayonner cette région,

-  Je  serai  à  l’écoute  des  syndicats,  des  organismes  consulaires,  des
représentants professionnels
- valoriser le travail des associations dans le secteur social notamment

- Je serai au contact des citoyens du département et de la région, notamment
car je vais dès ma prise de fonction sillonner le territoire départemental et
régional.  Seule une présence sur le terrain permet de prendre pleinement le
pouls du territoire, de comprendre les enjeux des projets, de mettre en valeur
l’action de l’Etat. 



Rassembler pour agir

Autour de priorités claires :

Mes priorités pour la Gironde et la Nouvelle-Aquitaine

1. Protéger nos concitoyens

→ Chacun reste marqué par le traumatisme des incendies cet été dans le 
massif des Landes de Gascogne avec 34 000 hectares brûlés cet été contre 
1900 par an en moyenne auparavant.
Les services de l’État, en particulier les pompiers, mais aussi les collectivités 
locales, les habitants ont permis de faire face à la crise, non sans mal.
Désormais je souhaite dresser un bilan avec les élus et acteurs du territoire et 
mettre en place une organisation de prévention et de gestion de crise tirant les 
enseignements de ce qui s’est produit.
Préparer bien sûr la prochaine saison qui arrivera vite.  

Je veux travailler avec la profession et la filière bois sur la base des états 
généraux lancés le 24 novembre dernier par le ministre de l’Agriculture et sur 
les conditions de reboisement pour se tourner vers l’avenir.
La mobilisation des services de l’Etat sera aussi tournée vers 
l’accompagnement des campings pour favoriser leur réouverture dans les 
meilleurs délais.

 - La sécurité des personnes

C’est d’abord la lutte contre la délinquance.

Elle passe notamment par la sécurisation des quartiers du centre-ville de 
Bordeaux, travail partenarial avec la Procureure et la DDSP .

Un CSI a été avec 9 communes du Libournais  en décembre 2021.

Un CSI en cours de réflexion avec la ville de Bordeaux, c’est un travail 
partenarial à mener pour la sécurité et la tranquillité des Bordelais.



Je veux aussi lutter contre les violences faites aux femmes par la création de 
places d’hébergement et le déploiement de tous les dispositifs pour assurer une 
protection efficace des victimes (téléphone grave danger, bracelet anti-
rapprochement).

La sécurité routière à améliorer

Je serai aussi sans concessions à l’égard de ceux qui bafouent les valeurs de la
République, des  comportements  haineux,  des  propos  et  actes  racistes,
antisémites ou homophobes.

En matière  de sécurité publique, un certain nombre de grands événements de
portée mondiale seront organisés en Nouvelle-Aquitaine : le  tour de France
2023 (départ pays basque espagnol puis sillonnera la Nouvelle-Aquitaine), la
Coupe  du  monde  de  rugby  (stade  de  Bordeaux),  les  JO  2024  (Bordeaux
accueillera plusieurs matchs du tournoi olympique de football).

2. Soutenir l’esprit d’entreprendre : pour la croissance et l’emploi

Parce que pour partager la richesse, il faut d’abord la créer.

- Soutenir les entreprises

Pour amortir les crises

Les entreprises doivent être informées des nombreux dispositifs mis en place
par l’État  pour amortir la crise  de l’énergie. S’appuyer sur CCI et les experts
comptables.

Je  demanderai  aux  services  de  l’Etat  de  se  mobiliser  sur  la  question  du
renchérissement des matières premières.

Pour les aider à recruter

Avec le déploiement de France travail en 2023.

Pour saisir les opportunités de financement



Avec France 2030

Pour  promouvoir  tout  projet  de  relocalisation  d’activité  renforçant  notre
souveraineté productive.

- Accompagner la filière viticole

La Gironde est le 1er département viticole de France et ses plus grands crus sont
reconnus internationalement. 
La  viticulture  a  subi  de  plein  fouet  les  crises  climatiques,  sanitaires  et
géostratégiques depuis 2017.

Par ailleurs, la consommation et les attentes évoluent. 

Je sais la mobilisation de la profession pour l’accompagnement de la filière
(manifestation du 26 janvier). Les services de l’Etat sont et resteront pleinement
mobilisés pour rechercher des solutions face à la situation sociale d’un grand
nombre de viticulteurs. 

La cellule de crise qui réunit la profession et les acteurs publics (installée par la
préfète Buccio) se réunira à nouveau début février pour faire un point d’étape
sur les travaux en cours.

L’Etat n’a pas attendu la crise pour travailler avec la filière sur les conditions de
vie des salariés, notamment les saisonniers avec l’ouverture à l’été 2022 d’une
maison des saisonniers à Libourne.

- Promouvoir l’excellence comme une locomotive de la région 

C’est encourager l’innovation, et l’entreprenariat

→  Avec  la  Région,  les  universités  et  écoles,  la  SATT Aquitaine  Sciences
Transfert, les   pôles de compétitivité
et avec les moyens du CPER.

Je  pense  au  numérique  avec  la  French  Tech  de  Bordeaux,  le  pôle  image
MAGELIS d’Angoulême, le technopôle du Fururoscope de Poitiers.



Je pense à l’optique / laser et à l’électronique avec un pôle de compétitivité de
rayonnement mondial.

Je pense aux services à la personne et à la silver économie

C’est miser sur l’Education / Enseignement supérieur / formation

Par un travail étroit avec les 3 académies et la rectrice de région académique.

Par  une  collaboration  permanente  avec  la  Région  par  le  Programme
d’investissement dans les compétences (PIC).

3. Ancrer les territoires dans la transition écologique

→ Faire de l’écologie un moteur positif de développement.

- Les mobilités de demain

- Dans les grandes aires urbaines,  je souhaite  réunir les AOM pour partager
les enjeux , s’organiser en complémentarité, favoriser les multimodalités et les
interconnexions.  Il  nous  faut  aujourd’hui  partir  des  besoins  des  usagers :
services, billets uniques, tarifs harmonisés (Etudes multimodales).
J’ai aussi entendu le chef de l’État annoncer sa volonté d’avancer sur les RER
urbains, nous devrons nous mobiliser du côté de l’aire urbaine de Bordeaux.

- Je veux dire en arrivant que les transports du quotidien et les LGV sont des
projets liés et que je souhaite me mettre à l’écoute de chacun. 

-  Je  serai  aussi  attentif  au  bon  fonctionnement  des  réseaux  Nord/Sud  et
Est/Ouest tant  pour  la  route  que  pour  le  train,  je  pense  à  la  route  Centre-
Europe-Atlantique (RCEA) pour la route ou à la fluidité de la desserte Pari-
Orléans-Limoges- Toulouse (POLT), dont je suis préfet coordonnateur, pour le
train.

- Enfin, je veux dire sans fard que j’assume le besoin de routes. Lorsque l’on
habite loin des centres urbains, on se déplace en voiture et très souvent sans
alternative. Il faut arrêter de montrer du doigt les routes, ce ne sont pas elles qui



polluent mais les moteurs thermiques. Alors, faisons évoluer les automobiles,
rendons les abordables et investissons dans les routes.

- L’eau est en quelques années devenue un enjeu écologique et territorial 
central

Dans les deux bassins hydrographiques : Adour-Garonne (71%) et Loire-
Bretagne (29%) ,il faudra :

- Agir sur le partage de la ressource : besoin d’eau potable pour les populations,
pour les agriculteurs et les entreprises, pour les collectivités locales,
- Lutter contre les pollutions,
- Travailler avec les élus à la modernisation des réseaux.

La façade atlantique 
→ Je suis préfet coordonnateur de façade, c’est une responsabilité importante 
que je partage avec le préfet maritime de la façade sud-Atlantique.

La mer et le littoral sont  un support majeur pour le tourisme, et tout sera mis en
œuvre pour qu’ils le restent.
Je serai aussi particulièrement attentif à ce que le document stratégique de 
façade (DSF) préserve l’harmonie et l’équilibre des différents usagers de la mer
et du littoral.

- La souveraineté alimentaire et productive

Remettre l’industrie dans les territoires
→ Amplifier  le programme Territoires d’industrie

Promouvoir la souveraineté alimentaire 

L’alimentation au cœur des territoires grâce aux agriculteurs, circuits courts, 
Programmes alimentaires territoriaux (PAT) mis en place dans le CPER.

Cette souveraineté passe aussi par la pêche, la conchyliculture pour laquelle la 
Nouvelle-Aquitaine est première productrice en Europe.



- La biodiversité et la lutte contre l’artificialisation des sols

Voilà un enjeu central du tournant écologique que nous devons prendre, dont 
nous devons faire une opportunité et un projet positif. 

La loi Climat et résilience de 2021 a fixé des objectifs de zéro artificialisation 
nette (ZAN). 

 Beaucoup d’élus sont inquiets de ce dispositif, je le sais. Il nous faut donc nous
parler, expliquer et je mobiliserai les services de l’Etat en ce sens. 

4 Cohésion sociale et territoriale

-  Maîtriser les flux migratoires et intégration

La  pression  migratoire  est  réelle   en  Gironde  avec  en  10 ans  +  15 000
ressortissants étrangers).
Pour  les  étrangers  n’ayant  pas vocation à rester  sur  le  territoire  national,  je
prendrai toutes les dispositions pour l’application des mesures d’éloignement. 
Pour ceux qui obtiennent un titre de séjour ou un statut de réfugié, tout sera mis
en  œuvre  pour  leur  intégration :  l’accueil  et  l’accompagnement  vers  le
logement, l’emploi, la scolarisation.

Je maintiendrai notre effort régional de solidarité pour l’accueil des déplacés
ukrainiens (près de 2000 déplacés ukrainiens en Gironde).

- La santé et l’accès aux soins

 Ce retour des services publics, c’est d’abord le  renforcement de l’offre de 
soins. Avec le directeur général de l’Agence régionale de santé nous 
poursuivrons le déploiement des contrats locaux de santé (CLS), ils couvrent 
déjà 80 % de la population, mais il faudra aller au dernier kilomètre.

L’accès aux soins est au cœur des préoccupations de nombreux de nos 
concitoyens, ce sera une priorité.

- Pour des services publics proches et efficaces



→ Je vais demander aux sous-préfets d’arrondissement d’être partout en  
appui, en facilitateur, en solution.

Les France services doivent désormais mailler tout le territoire régional, c’est 
une priorité forte fixée par le chef de l’État lui-même.
L’inauguration prochaine d’une structure FS dans le QPV des Aubiers à 
Bordeaux au mois de février, est pour moi un symbole fort. 

- S’ouvrir au monde par la culture

Préserver et valoriser le patrimoine sera enfin un de mes axes d’action dans les 
territoires.

Cette ambition patrimoniale devra s’adapter aux impératifs de transition 
écologique et énergétique.

Je veux faire des architectes des bâtiments de France (ABF) des acteurs, force 
de proposition et de solutions et qu’on arrête de renvoyer dos à dos 
développement et patrimoine

Au-delà du patrimoine, la culture pour tous ce sera notamment  le Pass culture 
pour les jeunes, et les Microfolies qui permettent d’amener la culture au dernier
kilomètre.

Si vous ne pouvez pas aller à la culture, la culture doit venir à vous.

Seul le prononcé fait foi.


